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Note de cadrage préparatoire à la rencontre plénière du 20 juin 2024 

Les gaz à effet de serre naturellement contenus dans 
l’atmosphère jouent un rôle important dans la régulation du 
climat. Aujourd’hui, cet effet de serre est déséquilibré par 
les activités humaines, en particulier par l’utilisation des 
énergies fossiles (pétrole, gaz, charbon). Ce déséquilibre 
est responsable du réchauffement de notre planète.
Le changement climatique est déjà responsable de la 
perturbation des grands équilibres écologiques. On observe 
des conséquences multiples : augmentation de la 
température de l’air, sécheresse, destruction de la 
biodiversité, intempéries et évènements extrêmes... 
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/ONERC_Panneaux_expo_CCC_MAJ-
2019_800x1100_DEFweb.pdf

FACE AU CHANGEMENT CLIMATIQUE : 2 approches complémentaires 

ATTÉNUER Diminuer nos émissions de gaz à effet de serre 
pour limiter les changements sur le climat

Par exemple : remplacer les équipements de chauffage polluants et baisser la température 
intérieure, privilégier des alternatives au véhicule individuel thermique... 
L’atténuation, quels sont les engagements ? 
Dans le monde : Accord de Paris sur le Climat
En France : Stratégie Nationale Bas Carbone
Dans nos territoires : Plan Climat Air Energie Territorial 
(PCAET), Plan Climat des communes, etc.

S’ADAPTER

Faire évoluer nos activités pour nous 
protéger des effets du réchauffement 
Par exemple : débitumer les espaces publics 
pour favoriser le rafraichissement l’été et 
favoriser l’infiltration des eaux de pluie dans les 
sols, utiliser des espèces végétales résistantes 
à la chaleur et peu gourmandes en eau... 

L’adaptation, quels sont les 
engagements ?
En France : Plan National d’Adaptation au 
Changement Climatique 2 (PNACC 2), le 
PNACC 3 devrait sortir à l’été 2024
Dans nos territoires : PCAET de la Métropole 
de Lyon, objectifs et indicateurs du rapport 
Transitions et Résilience

Source : Maurèen Poignonec – Tilt 

Qu’est-ce que l’adaptation au changement climatique ?
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Certains impacts du changement climatique seront inéluctables, quelles que soient les actions 
d’atténuation qui sont ou seraient mises en œuvre dans les prochaines années. Par ailleurs, de 
nombreux effets se font d’ores et déjà ressentir ! S’adapter au changement climatique c’est ajuster 
nos modes de vie à ce climat actuel et futur ainsi qu’à ses conséquences :
• En réduisant la vulnérabilité de notre société face aux effets préjudiciables à la biodiversité et aux 

écosystèmes, aux citoyens et aux activités de multiples secteurs (économiques, touristiques, etc.) ;
• En saisissant les éventuelles opportunités qui pourraient en découler.

https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/ONERC_Strategie_nationale_adaptation_0.pdf

Sans oublier les actions d’atténuation qui restent indispensables pour continuer de lutter contre 
l’amplification du réchauffement climatique !

Pourquoi s’adapter au changement climatique ?

Comment s’adapter au changement climatique ?

Il existe différents outils à disposition des collectivités permettant de diagnostiquer les impacts du 
changement climatique, d’analyser la vulnérabilité d’un territoire et de définir les grands enjeux 
d’adaptation prioritaires. Par exemple, la démarche Trajectoire d’Adaptation au Changement 
Climatique des territoires (TACCT) développée par l’ADEME permet d’élaborer une politique 
d’adaptation au changement climatique de « A à Z », du diagnostic de vulnérabilité jusqu’au suivi des 
mesures et à l’évaluation de la stratégie. TACCT s’adapte aux différents contextes des collectivités, peu 
importe leur taille, leur situation géographique ou les activités économiques présentes sur leur territoire. 

La démarche propose un cadre d’analyse, permettant de structurer le travail à mener avec les parties 
prenantes internes et externes :

https://tacct.ademe.frComment évaluer sa vulnérabilité ?

https://tacct.ademe.fr

https://tacct.ademe.fr/
https://tacct.ademe.fr/
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Développé par la journaliste Juliette Nouel avec l’aide de nombreux partenaires de l’adaptation et de 
l’ADEME, les « Ateliers de l’Adaptation au changement climatique (ADACC) » est un jeu sérieux qui 
permet d’appréhender les concepts liés à l’adaptation (aléas, risque, vulnérabilité, exposition, etc.). 
Grâce à des mises en situation, il permet de comprendre la définition d’une maladaptation, par 
exemple, puis de définir un niveau d'ambition des actions et d’arbitrer les solutions envisagées. Cette 
méthode est particulièrement adaptée à la sensibilisation et à la formation de tous types d’acteurs aux 
enjeux de l’adaptation au changement climatique et aux méthodes de travail et de réflexion en la 
matière. 3 étapes majeures de l’atelier:
1. Séquence de définition : concepts clés du risque climatique (aléa, exposition, sensibilité, vulnérabilité)
2. Séquence de travail autour d’exemples simples d’impacts du changement climatique
3. Séquence pédagogique sur les actions d’adaptation : comment les identifier ? 

Comment prévenir les actions de maladaptation ?

Le phénomène de maladaptation est défini par le GIEC comme « des mesures qui aggravent la 
vulnérabilité au changement climatique et ses impacts ». https://www.ipcc.ch/report/ar6/wg2/figures/chapter-17/figure-17-010

La mise en place de mesures de maladaptation peut résulter de connaissances inappropriées, 
d’une approche en silo, et/ou de raisonnements à court terme.

• Cette action peut-elle engendrer un report de vulnérabilité temporel ?
• Cette action peut-elle engendrer un report de vulnérabilité spatial ?
• Cette action peut-elle engendrer un report de vulnérabilité sur d’autres systèmes, ou écosystèmes ?
• Cette action peut-elle devenir un facteur d’aggravation car les incertitudes liées au changement 

climatique n’ont pas été prises en compte ?

EXEMPLES DE MALADAPTATION

Face au stress thermique :
• La climatisation : rejet d’air chaud dans les villes, 

émissions additionnelles de gaz à effet de serre
• Les brumisateurs : raréfaction de la ressource en eau
• Les façades végétalisées intégrant des plantes non 

endémiques dans la paroi : mauvaise pérennité du 
projet (mort des espèces), apport en eau, risque 
sanitaire (moustiques)

• La neige artificielle : raréfaction de la ressource en 
eau, émissions additionnelles de gaz à effet de serre

Face aux inondations :
• Les barrages ou digues : érosion des zones 

adjacentes, fragmentation des écosystèmes
• Le détournement des cours d’eau : inondations 

dans les zones adjacentes, perturbation et 
fragmentation des écosystèmes

Face aux sécheresses :
• L’irrigation des espaces verts : raréfaction de 

la ressource en eau, conflits d’usages
• La lutte contre le retrait-gonflement des 

argiles par humidification des sols : 
aggravation potentielle des sécheresses par 
utilisation de la ressource en eau

4 QUESTIONS POUR EVITER LA MALADAPTATION :

https://o-immobilierdurable.fr/la-maladaptation-mauvais-reflexe-face-au-changement-climatique/

https://o-immobilierdurable.fr/la-maladaptation-mauvais-reflexe-face-au-changement-
climatique/
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Quels impacts sectoriels potentiels du changement climatique sur la Métropole ?

Quel climat demain sur le territoire de la Métropole ?

En 2030, la température moyenne annuelle prévue pourrait atteindre de 12,2°C à 16,6°C, 
représentant une augmentation de +1,6°C à +2,7°C par rapport à la période de référence (1970-2005).

En 2030, le nombre maximal de jours au-dessus de 35°C pourrait atteindre 14 jours par an. En 
2050, cela pourrait représenter jusqu'à 21 jours par an.
En 2030, le nombre maximal de nuits tropicales ne descendant pas en dessous de 20°C pourrait 
atteindre 46 nuits par an. En 2050, cela pourrait représenter jusqu’à 66 nuits par an.

Évolution de la température moyenne à Bron depuis 1959 (Source ClimatHD)

Eau
• Enjeux de qualité marqués, impacts sur la quantité d’eau 

disponible et sa répartition dans le temps, fragilisation des 
nappes souterraines 

• Augmentation de la température des cours d’eau, modifications 
des régimes de crue

• Conflits d’usage accentués

Milieux naturels
• Augmentation de la fréquence et de l’intensité des incendies 

& extension de l’aire des ravageurs et des pathogènes
• Augmentation des stress hydriques et thermiques provoquant 

des déplacements d’espèces, des modifications des cycles 
biologiques et physiologiques, des surmortalités

• Phénomène d’îlot de chaleur urbain : les températures en ville 
peuvent être de 5 à 10 °C supérieures à celle de la campagne

• Enjeux de l’inconfort thermique dans l’habitat et les transports, 
risques liés aux infrastructures électriques, routières et 
ferroviaires

Milieux urbains

Impacts sanitaires
• Développement de vecteurs de maladies, baisse de la qualité 

des ressources
• Exposition fréquente aux vagues de chaleur et traumatismes liés 

aux évènements climatiques extrêmes

Activités économiques
• Industrie : accès à l’énergie, à la ressource en eau de qualité 

en quantité, zones exposées à un risque naturel
• Tourisme : modification du calendrier de fréquentation, 

répartition des flux et nature des activités
• Tertiaire : risques naturels accrus ou mauvaises adaptations 

des locaux aux hausses de température
• Energie : baisse du chauffage, pics de consommation 

électrique liés à la climatisation (+1°C = +450 MW consommés)

Agriculture

• 4,6% d’autonomie alimentaire sur le territoire de la Métropole
• Difficultés d’irrigation (23% de la surface agricole irriguée)
• Perturbation des calendriers de plantation et de récolte
• Modification des rendements avec des fluctuations importantes
• Elevage : modification du régime de pousse de l’herbe, 

modification des rations du bétail liées à l’emploi d’autres 
cultures fourragères

Qualité de l’air
• Problématique de pollution atmosphérique : particules fines en 

hiver et pics d’ozone en été

DIAGNOSTIC CLIMAT AIR ENERGIE DE LA MÉTROPOLE de LYON



5

La Métropole agit déjà pour adapter le territoire au changement climatique

Quels financements à destination des communes de la Métropole ?
La plateforme « Aides-territoires » permet de centraliser toutes les informations sur les aides pour les 
collectivités et leurs partenaires (associations, entreprises, établissements publics, etc.). Plusieurs 
aides au sein de cette plateforme peuvent concerner des accompagnements en matière d’adaptation 
ou alors directement des actions thématiques (biodiversité, solutions fondées sur la nature, eau, etc.).
Le centre de ressources pour l’adaptation au changement climatique recense toutes les aides 
financières pour s’adapter : https://www.adaptation-changement-climatique.gouv.fr/agir/aides-financieres

A titre d’exemple de dispositifs, nous avons identifié : 
• Le fonds vert : pour des projets en matière de prévention des inondations, , le renforcement de 

la protection des bâtiments contre les vents cycloniques, la prévention des risques d’incendies de 
forêts et de végétation, la renaturation des villes et villages, etc. ;             
https://aides-territoires.beta.gouv.fr/programmes/fonds-vert/

• Les agences de l’eau : pour financer des projets en matière de protection de la biodiversité, 
prévention des impacts de l’environnement sur la santé, politique de l’eau, etc. ; 
https://www.eaurmc.fr/jcms/gbr_5503/fr/les-aides-financieres-primes-et-appels-a-projets

• Le Fonds Barnier pour les risques naturels : pour réaliser des études, des travaux ou des 
équipements de prévention ou de protection contre les risques naturels, etc. ; 
https://www.ecologie.gouv.fr/financement-prevention-des-risques-naturels-et-
hydrauliques#:~:text=Le%20fonds%20Barnier%20peut%20intervenir,Mer%20et%20à%20Saint%20Martin.

• Les aides de l’ADEME : en matière d’élaboration de stratégies d’adaptation, d’actions de 
rafraîchissement urbain (géocooling, réseau de froid, boucles d’eau tempérée) de formations, 
etc. ; https://aides-territoires.beta.gouv.fr/partenaires/22-ademe/

• Les prêts de la Banque des Territoires : Prêt Action Cœur de ville, Prêt Catastrophe Naturelle, 
Prêt Relance Tourisme, Aqua Prêt, accompagnement vers la transition agricole et alimentaire ; 
https://www.banquedesterritoires.fr/collectivites-locales

• Les aides des Régions : https://www.auvergnerhonealpes-ee.fr/passer-a-laction/adaptation-au-changement-climatique

• Les aides européennes : programme Life, Fonds européens structurels et d’investissement 
(FESI), etc. https://climate-adapt.eea.europa.eu/fr/eu-adaptation-policy/funding/index_html?set_language=fr

• Les Appels à Manifestation d’Intérêt des directions Régionales de l’ADEME : AMI ADAPT -
TACCT - OCCITANIE 2023 https://www.innoverpourlatransitionecologique.fr/fr/challenges/ami_adapt-tacct/pages/about-us?lang=fr, AMI -
TACCT - ILE DE FRANCE 2024 https://www.innoverpourlatransitionecologique.fr/fr/challenges/ami-tacct-idf/pages/challenge-phases?lang=fr#

Quelques exemples d'actions : 
• Protection des populations vulnérables , notamment à travers le plan Canicule
• Végétalisation des espaces publics et privés : 100 m² de nature par habitant d'ici 2030, 

plantation d'arbres, accompagnement à la végétalisation des espaces privés, etc.
• Lutte contre l'artificialisation et désimperméabilisation des espaces : Objectif ZAN en 2050, 

400 ha de ville perméable d'ici 2026, etc.
• Lutte contre la surchaufffe urbaine : prise en compte du confort d'été, travail sur les matériaux de 

voirie, développement du réseau de froid, etc.
• Soutien à la transition vers une agriculture résiliente : financement de recherches sur les 

semences adaptées, soutien au développement de pratiques agro-écologiques, etc.

Infographie : Le monde juillet 2023
Source : météo France, Infoclimat

Station météorologique Lyon-Bron

https://aides-territoires.beta.gouv.fr/
https://climate-adapt.eea.europa.eu/fr/eu-adaptation-policy/funding/index_html?set_language=fr

